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Dix-huit kilomètres à pied au moins pour Lovecraft et Kirk aujourd’hui 

(mais retour en métro) : de chez les Belknap au Jerome Park Reservoir, où 
débouche le nouvel aqueduc, ayniveau de la 242ème rue  

— mais retour en métro ! 



  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Dans leur longue remontée du célèbre Riverside, Lovecraft et Kirk passent 
obligatoirement devant la statue équestre de Jeanne d’Arc, installée sur son 

socle en 1915, considérée comme une des premières revendications 
sculpturales féministes — lors de son séjour parisien en 1910, en même 

temps qu’Edward Hopper, Anna Hyatt Huttington a-t-elle eu 
connaissance de l’œuvre de Camille Claudel ? Une piste de plus pour nos 

enquêtes. Et lequel, de Lovecraft à Kirk ou de Kirk à Lovecraft, en passant 
sous la statue a dit quoi à l’autre ? 



  

  



  

[1925, lundi 27 avril] 

Up early — laundry — with GK to Sonny’s — lunch & cinema — GK — 
HPL walk up Riv. Dr. & Bway to Yonkers — sunset — dusk — seek 
Aqueduct — Philipse Man. — cafeteria — walk 242nd — subway home — 
retire. 

Levé tôt. Laverie. On va avec Kirk chez les Belknap. Déjeuner puis 
cinéma. Lovecraft et Kirk remontent à pied l’Hudson jusqu’à Yonkers. 

Coucher de soleil. Cherché le nouvel aqueduc. Puis jusqu’au Philipse 
Manor. Cafétéria. Revenu par la 242ème, puis métro. Rentré, couché.  

Et de nouveau une invitation du midi chez les Belknap, mais cette fois 
accompagné de Kirk, puis au cinéma : avec la maman de Frank Belknap Long 
aussi, et pour voir quoi ? Pas plus de témoignage, faute de lettre préservée. 
Depuis bientôt un an, ces défis de marche urbaine sont contumiers à Kirk et 
Lovecraft. C’est déjà la fin d’après-midi ? Encore mieux ! Remonter l’Hudson 
jusqu’au lointain Yonkers, retrouver le Philippse Manor qu’ils ont déjà visité. 
Pour l’aqueduc, il a été inauguré en mars, on retrouvera les photographies : 
toute une rivière captée à des kilomètres de là et qui fournit à New York des 
milliers de mètres cubes d’eau potable par jour. La 242ème rue est justement 
celle qui donne sur l’entrée du Cortland Park, au-delà du réservoir où 
débouche l’aqueduc. Mais on serait presque heureux qu’ils ne se soient pas 
rendus au Prospekt Park de Brooklyn aujourd’hui.  

New York Times, 27 avril 1925. Plus de 25 000 personnes se sont rassemblées sur la 
pelouse de concert du Prospekt Park hier et ont participé au cinquième rassemblement 
annuel du Comité des Patriotes de Brooklyn pour la célébration du 1er mai. Des 
vétérans de la guerre civile, de la guerre américo-espagnole et de la Grande Guerre ont 
contribué à faire un succès de l’événement. Parmi ceux du comité on reconnaissait des 
représentants de la plupart des organisations civiques, fraternelles et sociales du borough 
de Brooklyn. Avant le début du rassemblement, de nombreux membres de la Légion 
Américaine se sont retrouvées à l’angle de Flatbush et de la 5ème Avenue et ont marché 
de là jusqu’au parc, acclamés par des milliers de personnes tout au long de la route. Les 
enseignes colorées de la Légion furent placées en tête du défilé, créant une vision 
impressionnante tandis que leurs vagues avançaient dans les feuillages tout frais des 
arbres du parc. Le général George Albert Wingate, représentant du comté et président 
du rassemblement, est revenu sur son but : « Chaque année, le dimanche précédant le 
1er mai, nous nous rassemblons pour dénoncer à l’avance les criailleries des Rouges, ou 
ceux qui se nomment tels, et qui font du 1er mai une occasion de propagande pour le 
bolchévisme, le communisme et toutes sortes d’—ismes à part l’américanisme, alors qu’il 



  

n’y a pas plus patriotes que les citoyens de Brooklyn, et que leur plus haut désir est qu’on 
le comprenne bien, a dit le général Wingate. Nous sommes ici pour prouver notre 
confiance envers les institutions établies, et notre conviction que ceux qui cherchent à 
les renverser devraient être renvoyées là d’où ils viennent. » 

  



  

 

  



  

 


